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La distance C~-C~ est d 'environ 1.50 kX. Dans l '~tat  
actuel de cette recherche, elle est donc inf~rieure ~ la 
distance caractSrisant la liaison simple. Ce fair doit  6tre 
rapproch~ de celui observ~ pour la liaison analogue dans 
la 1~-dichlorobenzophe~none (Toussaint, 1948). Ceci pro- 
vient  du caract~re double partiel confers ~ cette liaison 
par  le ph~nomSne de m~som~rie (Toussaint, 1948). 

L 'architecture des acides benzoiques p-brom~ et i~-iod~ 
est une surstructure de celle du d6riv~ chlor~. L'~l~ment 

de sym~trie suppl~mentaire est le plan de sym~trie (010) 
avec t ranslat ion ½a et passant  par  les atomes d'halog~ne. 
I1 en rSsulte ie doublement de l 'axe a e t  le groupe spatial  
est alors P2~/a. Nous reviendrons ult~rieurement sur ce 
point.  
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Deux borures de molybd~ne de formules Mo2B et MoB ont  
~t~ prepares par  Weiss (1946) au  moyen  d 'un proc~d6 
d'61ectrolyse ignSe. Kiessling (1947) a r6ussi & rSaliser leur 
synth~se directe et ~ t rouver  un  troisi~me borure de 
formule id~ale MoB,,~ ou Mo~B~ dans lequel fl y a, en 
g~n~ral, un  d~ficit de bore (de l 'ordre de 10 ~o). Dane son 
beau t ravai l  Kiessling a ~galement ~tudi~ leurs structures 
dent  nous ne rappelons que l'essentiel. La  phase T-Mo2B 
poss~de la structure de Fe~B (D~-I4/mcm), la phase 3- 
MoB a une structure originale (D]~-I4/amd), et enfin la 
phase e-MoB~, ~ (D~a-R~m) peut  ~tre d~crite comme une 
structure en couches dans laquelle des plans A, B e t  G de 
molybd~ne, et  H et K de bore se succ~dent suivant  l 'axe 
ternaire d'apr~s le schema: AHAKBHBKCHGK. 

E n  be .rurant $1ectrolytiquement des ills de molybd~ne 
nous avons trouv~ successivement los phases MoB et 
MoB~,~ sans que la phase Mo~B appara~sse. Bans  la 
borurat ion de surface~ de molybd~ne, fralchement polies 
et dou~es d 'une tr~s grande r~activit~, nous avons obtenu 
des r~sultats diff~rents. 11 n'appara~t ni  Me,B, ni  MoB, 
mais une nouvelle phase qui correspond ~ la structure bien 
connue de A1B~. Nous lui a t t r ibuons donc la formule 
MoB s. Groupe d'espace D~---C6/mmm; Me en (0, 0, 0), 
B en _+ (½, ], ½). Los param~tres sent :  a = 3,05, c = 3,113 A.; 
c/a-1,02. Lee distances B -B  sent  de 1,76 A., donnant  
un  rayon  de bore normal de 0,88 A. La distance M o B  est 
de 2,35 A. E n  admet t an t  que le molybd~ne a son rayon  
normal  de 1,33 A., celui du bore dans la direction B-Me 
est de 1,02 A., donc considSrablement plus grand que son 
rayon  normal.  Le m~me ph~nom~ne se retrouve dane 
Mo~B (Kiessling, 1947) et dans un  grand hombre d 'autres 
borures tels que Fe~B, XB~ et UB~ (Bertaut & Blum, 
1949); nous y reviendrons dans une autre @rude. La 
relation structurale entre MoB~ et MoB~, ~ est ~vidente, car 
MoB~, sch~matis~ par  AHAHAH. . .  fournit  l'~l~ment de 
base b, la structure de MoB~. ~. 

La phase MoB 2 appara~t pendan t  les deux premiSres 
minutes de la boruration.  Les raies Debye-Scherrer  sent  
tr~s larges et les cristallites n 'on t  pas le temps de croitre, 
car fl se forme aussitSt la phase e-MoB2, s qui au bout  de 
cinq minutes de borurat ion reste seule pr~sente. Le fair 
que la phase MoB s n 'appara l t  pas du tou t  sur les ills 
borur~s oh  l 'on passe sans t ransi t ion de MoB ~ la structure 
de MOB2. 5 dent  lee raies coexistent sur los diagrammes 
Debye-Scherrer,  montre  que MoB~ ne doit  pas ~tre stable 
en presence de MoB. Nous expliquons son appari t ion 
fugace sur los diagrammes de surfaces borur@es par  le fair 
que la borurat ion ne passe m~me pas par  le stade de MoB, 
mais qu'elle commence directement par  MoB s. La 
structure de MoB~, 5 est probablement  dSj& stable pour  
une teneur en bore peu sup6rieure ~ cello correspondant 

MoB s . 
La structure du type A1B~ se rencontre frSquemment.  

Elle a ~t~ prouvSe exister daus los diborures de Cr, Nb, 
Ta, Zr (Kiessling, 1949 a, b, c), Ti (Ehrlich, 1947), V (Norton, 
Blumenthal  & Sindeband, 1949), U (Daane & Baenziger, 
1949) et  enlqn de Me. 
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The structure of hydroxyproline. BY J.  ZVsS~AN, Crystallographic Laboratory, Cavendish T_,aboratory, Cambridge, 

England (Received 7 October 1950) 

I n  a paper by  Neuberger (1948) on the storeochemistry of would be of value. I f  the molecule were found to have the 
amino-acids, i t  was suggested tha t  an  X-ray analysis of the trans configuration, i t  would establish the configuration 
crystal structure of natura l ly  occurring hydroxyprol ine of the a carbon a tom group relative to t ha t  of the other 
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asymmetr ic  group, which is already known. The con- 
f iguration of the a carbon a tom group in m a n y  other 
amino-acids can be related by  chemical methods to t ha t  
in hydroxyprol ine.  

HOOCCH CH2 

H 

ciently small to show tha t  the s t ructure is essentially 
correct, and further  refinement now being carried out is 
unl ikely to result  in changes which will affect the val idi ty  
of the conclusions reached below. 

Figs. 1 and 2 show t h a t  the molecule has the trans con- 
figuration. The possibili ty of Ca(A) being bonded to Oa(B) 
instead of to Oa(A ), as shown in Fig. 2, is only apparent ,  
since this  ar rangement  would give rise to an  impossible 
bond angle (O-C-C = 58°). 

I t  is seen t h a t  the  molecules are held together by  a 
sys tem of hydrogen bonds (shown as broken lines in both 
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Fig. 1. Structure v iewed along a axis.  
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Fig. 2. Structure viewed along b axis. 

F rom crystals of L-hydroxyproline, provided by  Dr  
Neuberger, the following data  were obtained:  a =  5.01, 
b =  8.35, and c =  14.1 A. (all + 1%);  space group, P212121; 
measured density,  1.48 g.cm. -a; calculated densi ty  
assuming 4 mols. /unit  cell, 1.47 g.cm. -a. 

Zero-layer-line Weissenberg photographs were taken  
about  the a and b crystallographic axes. The main  features 
of the structure were determined from two Pat terson 
projections and structure-factor graphs~ and refinements 
were carried out by  means of successive Fo and (Fo-F~) 
syntheses.  The values of the R factors for (Okl) and (hOl) 
s t ructure  factors, 22 and 27 % respectively, are suffi- 

projections). The Oa-H-O7 type  of hydrogen bond links 
adjacent  molecules to form chains parallel to the c axis, 
and these are cross-linked by  hydrogen bonds between N 
and Os atoms, which form helices running parallel to the 
b axis. There m a y  also be hydrogen bonds between atoms 
N and Os(C) (not shown in diagram), a l though the dis- 
tance between these atoms, 3.2 A., is greater than  tha t  
found for similar bonds in other compounds. 
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